
« Dieu est Amour, je le sais bien, 
        et tout est bien à la fin » 
      Extrait d’une prière composée  
par sa sœur aînée, notre Sœur Laurentia 

 

Sûre de cet amour 
et juste avant sa manifestation à la Nativité,  

ce vendredi 24 décembre 2021 vers 14h, 
 

Sœur Marie-Jacques, 
Bernadette de Montalivet 
a rendu son souffle à Dieu. 

 

Sœur Marie Jacques est née le 3 novembre 1926 à Saint Eloi de Gy dans le Cher, petite dernière 
d’une famille de huit enfants.  
Son père, chrétien convaincu, a été un contributeur généreux de la construction de la Basilique 
du Sacré-Cœur de Montmartre à Paris, assuré qu’il était que Dieu saurait lui rendre le centuple. 
Marguerite, sa sœur ainée alors adolescente, très pieuse, prit en charge l’éducation religieuse 
de sa petite sœur, avant d’entrer elle-même à Jouarre et d’y faire profession en 1940 à 28 ans 
sous le nom de sœur Laurentia. 
En 1944, Sœur Marie Jacques avait 18 ans et, s’apprêtant à suivre sa grande sœur, apporta ses 
malles à l’Abbaye, mais ses frères et sœurs ayant alors tous quitté la maison, elle dut se dévouer 
pour soigner son père, veuf, qui ne voulait qu’elle auprès de lui, jusqu’à sa mort en 1963.  
Ces longues années furent aussi des années de service des villageois alentour. Le médecin de 
campagne qui soignait son père la sollicitait souvent pour le seconder dans ses tournées, sans 
qu’elle ait aucune autre qualification que son bon sens et sa disponibilité.  
 

Entrée au noviciat enfin en 1965, elle fit profession le 8 décembre 1967, en la fête de 
l’Immaculée Conception. Après un temps de formation à l’hôpital de la Croix Saint Simon à 
Paris pour compléter les connaissances acquises par son expérience, c’est tout naturellement 
dans le service des sœurs aînées à l’infirmerie qu’elle fut rapidement orientée. Elle s’y donna 
avec simplicité et sans mesure jusqu’à entrer elle-même dans la grande dépendance.  
Elle portait dans la simplicité forte de sa prière les joies et les peines de tous les siens, 
s’efforçant toujours d’être un ferment de paix et d’unité entre tous. Sa sœur Lucie, puis sa 
nièce Geneviève, s’engagèrent dans l’oblature séculière du monastère. 
Dans les réunions de communauté, sa capacité à appeler « un chat un chat » fut souvent 
bienfaisante, même si elle se reprochait à elle-même sa « rude franchise » et sa « grosse 
voix » ! 
Depuis plusieurs mois Sœur Marie Jacques déclinait lentement et inexorablement…  
Mercredi dernier elle eut la joie d’être bénie par Monseigneur Guillaume de Lisle, le nouvel 
évêque auxiliaire de notre diocèse et son petit cousin, en visite au monastère.  
C’est enfin la veille de Noël qu’elle quitta cette vie et sa communauté très aimée pour « naître 
au Ciel » dans la Lumière de son Seigneur tant attendu et désiré. 
 

Ses obsèques seront célébrées à l’Abbaye ce lundi 27 décembre à 11h30 


